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VIOLENTS AUJOURD'HUI, SERVIS DEMAIN ? 
 
En quelques jours, nos collègues ont été confrontés à plusieurs incidents graves mettant une fois encore en lumière 
la violence quotidienne qui s’installe dans nos murs. 
 
Le 20 avril 2025, au bâtiment B, rez-de-chaussée, lors de la distribution du repas en cellule, une personne détenue 
a proféré de graves menaces envers nos collègues : 
 
« Vas-y, surveillant, vous jouez avec moi, vous croyez que je suis votre petit ? Je vais t'envoyer une équipe, 3000 
euros, je t'éteins, il n'y a plus personne. », « Vas-y, fais le malin, je vais t'envoyer une équipe dehors, tu vas voir, 
voilà ! », « Vous allez comprendre c'est quoi un voyou, je fais le gentil fils de pute, t'inquiète, tu vas voir, je vais 
t'envoyer une équipe de kalachés. », Rien que ça ! 
 

Des propos d'une extrême gravité, clairement dirigés contre le personnel pénitentiaire. 
 
Le 22 avril 2025, au niveau du greffe, lors de l’écrou d’un nouvel arrivant sous escorte de la MA de Dijon, un 
officier a été agressé physiquement. Après l’annonce du placement à l’isolement, la personne détenue s’est 
rapprochée de l'officier et lui a porté un coup de pied au niveau de la jambe gauche, nécessitant son 
immobilisation immédiate et son placement en prévention au quartier disciplinaire. 
 
Le 24 avril 2025, lors du mouvement promenade, un autre individu, virulent et mécontent du retard pris pour son 
mouvement social, a refusé de coopérer. Sur ordre du gradé, il a été raccompagné à sa cellule. À son arrivée, il a 
poussé les agents, nécessitant l'emploi de la force strictement nécessaire pour le maîtriser et assurer son placement 
au quartier disciplinaire. 
 
Menaces de mort, agressions physiques, provocations quotidiennes… Ces incidents traduisent une banalisation 
inquiétante de la violence en détention. Nos collègues, officiers, brigadiers-chefs et surveillants, font preuve d’un 
professionnalisme et d’un sang-froid exemplaires, malgré des agressions verbales et physiques toujours plus 
nombreuses. 
 
Nous leur exprimons notre total soutien, et plus particulièrement à l’officier agressé au greffe. Nous remercions 
également les agents de la MA de DIJON pour être intervenus lors de l’agression de l’officier. 
 

Et pendant ce temps-là… au Quartier Disciplinaire… 
 
Face à cette montée des violences, on pourrait s’attendre à une réponse ferme, claire, à la hauteur des faits. Mais 
voilà qu’au Quartier Disciplinaire, on (allez, on vous laisse chercher…) propose directement à certains 
pensionnaires de rédiger un petit courrier… Pas pour s’excuser, bien sûr, mais pour demander à recevoir leur repas 
par la trappe de menottage.  
 
Agressions d’un côté, service personnalisé de l’autre... Bienvenue dans le monde merveilleux des Bisounours 
carcéraux, où la seule vraie sanction est… d’avoir à tendre le bras pour attraper son plateau ! 
 
 

Le bureau local, le 29/04/2025. 
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